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Cinq priorités pour la FGC :  
premier bilan et défis pour l’avenir
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près le succès de la Conférence annuelle des collecti-
vités publiques partenaires de la FGC et l’inauguration 
des nouveaux locaux le 10 octobre dernier (lire en pages 
3 et 9) qui ont permis de rassembler notre réseau, il me 

semble important de dresser un premier bilan des priorités 
que j’avais partagées avec vous il y a 18 mois, et de réfléchir 
aux défis qui nous attendent ces prochains mois. Cet état des 
lieux a également été présenté aux représentant·e·s des col-
lectivités publiques lors de la Conférence annuelle. 
Une mission essentielle que nous portons depuis toujours est 
de maintenir la diversité de nos organisations membres (OM) 
et d’accueillir de nouvelles associations au sein de la Fédéra-
tion. Cette tâche capitale pour maintenir et renforcer le dyna-
misme de la FGC, nous devons l’entreprendre tout en conser-
vant notre label de qualité et surtout en veillant à maintenir les 
valeurs qui nous unissent. 

PRIORITÉ 1 : ÉLARGIR LE CERCLE 
DES OM ET DES BÉNÉVOLES

Le bilan de l’année écoulée est encourageant : deux nouvelles 
OM sont entrées à la FGC en 2023 après un long processus 

d’analyse des dix dossiers reçus. Il s’agit de Rise Uganda et 
d’Ecohumanita (lire en page 18). Nous accompagnerons ces 
deux jeunes associations avec un programme de formation 
renforcé et axé principalement sur la consolidation de leurs 
compétences. 
À l’avenir, nous devrons poursuivre l’effort d’accueil de nou-
veaux membres qui remplissent les critères de bonne gouver-
nance, tout en conservant la qualité des projets et en veillant 
à l’équilibre financier ainsi qu’à l’équité entre les organisa-
tions membres.

PRIORITÉ 2 : RENFORCER LES 
PROCESSUS PARTICIPATIFS

Les processus participatifs doivent nous permettre d’évaluer 
nos résultats, d’innover et de nous projeter dans l’avenir. De-
puis le mois d’avril 2023, un large processus de consultation 
a été mis en place en quatre étapes pour élaborer la stratégie 
2025-2028 de la FGC avec l’ensemble des acteurs concernés : 
le Secrétariat, les instances (Conseil et commissions), nombre 
d’organisations membres et certaines collectivités publiques 
partenaires. 

QUOI DE NEUF  –   N°209   –   OCTOBRE – NOVEMBRE 2023



Le défi consiste à poursuivre et intensifier l’exercice, notam-
ment avec le FEDERESO (lire en page 8). C’est un processus 
long et nécessaire qui doit aboutir à la consolidation du Pro-
gramme stratégique 2025-2028 en mai 2024.

PRIORITÉ 3 : IMPLIQUER DAVANTAGE NOS 
PARTENAIRES DANS LA RÉFLEXION

Cette priorité est certainement la plus complexe à mettre en 
œuvre et elle est étroitement liée à la réflexion sur la localisa-
tion de l’aide. Cet objectif a toujours été prioritaire pour la FGC, 
il place la qualité du partenariat au cœur de ses préoccupations. 
Cette question doit être approfondie à la lumière des enjeux 
actuels et notre défi est ici de repenser en profondeur nos re-
lations avec nos différents partenaires, qui nous questionnent 
et nous interpellent toujours plus sur le sens de la coopération, 
la pertinence de nos approches et de nos outils, ainsi que sur la 
nécessité d’un dialogue ouvert sur nos valeurs et nos priorités.

PRIORITÉ 4 : MIEUX ARTICULER LA COOPÉRATION 
AU DÉVELOPPEMENT ET L’ACTION HUMANITAIRE

Nous avons travaillé sur l’approche du nexus selon deux axes : 
depuis 2021 dans le cadre du FEDERESO et en mai 2022 en orga-
nisant une table ronde à l’IHEID, suivie de la publication d’une re-
vue thématique Réflexions et Débats sur le sujet. Cette démarche, 
qui vise une meilleure articulation entre coopération, action hu-
manitaire et maintien de la paix, nous interroge sur la manière 
d’agir dans des contextes fragilisés et en crise. 
Au cours des prochains mois, nous devons travailler ensemble 
pour poser les règles de l’opérationnalisation du nexus. Il s’agit 
d’un défi important qui concerne l’ensemble des acteurs du dé-

veloppement et de l’action humanitaire et qui sera prioritaire 
dans notre prochain programme stratégique. D’ici la fin de l’an-
née, nous allons finaliser un document qui servira de cadre de 
référence pour nos OM, leurs partenaires et pour les instances 
qui analysent les projets concernés par cette nouvelle approche.

PRIORITÉ 5 : APPROFONDIR LE DIALOGUE 
AVEC LES COLLECTIVITÉS PUBLIQUES 

En tant que Fédération regroupant plus de 60 OM, nous avons 
la responsabilité de poursuivre un dialogue constructif mis en 
place depuis de nombreuses années avec nos partenaires ins-
titutionnels au niveau fédéral, cantonal et communal. Ces re-
lations doivent nous permettre de consolider une vision com-
mune de la coopération, de créer des synergies.
Nourrir des relations de confiance et nous inscrire dans une 
vision partagée des Objectifs de développement durable nous 
rendra plus fort pour affronter les nombreux défis à venir, 
comme la consolidation des financements mis en danger ac-
tuellement et l’harmonisation de nos actions dans un souci de 
cohérence et de complémentarité.

Au vu du contexte actuel et des nombreux défis qui nous at-
tendent, ces cinq priorités annoncées il y a plus d’une année 
restent d’une brûlante actualité. La force de la FGC est de pou-
voir s’appuyer sur une solide expérience et un fort engagement 
de l’ensemble de ses OM pour mener ces réflexions, proposer 
des pistes innovantes et convaincre de la pertinence de nos 
actions et de nos stratégies. 

Dominique Rossier, Présidente de la FGC

Marie Marchand, d'a-zimut consulting, présente les stands du market place, lors de la Conférence annuelle. 
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L
a Conférence annuelle des collec-
tivités publiques partenaires de la 
FGC s’est tenue mardi 10 octobre 
2023 dans les nouveaux locaux 

de la Fédération, à la rue Rothschild. 
Cette année, elle était couplée à l’inau-
guration de ce lieu de travail et de ren-
contres (lire en page 9). Des représen-
tant·e·s de la Confédération (DDC), de 
l’État de Genève, de la Ville de Genève 
et de plusieurs communes genevoises 
(Bernex, Collex-Bossy, Confignon, Ca-
rouge, Grand-Saconnex, Onex, Plan-
Les-Ouates, Pregny-Chambésy, Meyrin 
et Veyrier) étaient présent·e·s. 
Ce rendez-vous annuel entre la FGC et 
les pouvoirs publics qui la financent per-
met de faire le bilan de l’année écoulée, 
des grands chantiers qui l’ont jalonnée, 
de montrer des projets de développe-
ment, de partage des savoirs et d’infor-
mation, et de présenter les enjeux pour 
l’année à venir. 
En ouverture de la conférence, Domi-
nique Rossier, présidente de la FGC, est 
revenue sur les cinq priorités esquis-
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sées une année plus tôt (voir le Quoi de 
neuf n° 204), comme l’élargissement du 
cercle des OM, le renforcement des pro-
cessus participatifs ou la localisation de 
l’aide. Elle a décrit les avancées faites 
depuis lors : l’entrée de deux nouvelles 
OM à la FGC (lire en page 18) et le pro-
cessus participatif engagé avec les ins-
tances pour réfléchir au prochain Pro-
gramme stratégique (lire en page 8). Elle 
a ensuite détaillé les défis à venir (lire 
son éditorial en première page).

Évolution du contexte mondial 
Catherine Schümperli Younossian, se-
crétaire générale, a ensuite présenté 
les trois chantiers de modernisation en 
cours : outre le déménagement, celui 
des outils de gestion qui va radicalement 
changer la manière de travailler en in-
terne avec les OM, les commissions et les 
collectivités publiques ; troisième point, le 
nouveau site web mis en ligne le 13 sep-
tembre (lire l’article en page 14), qui a fait 
l’objet d’une démonstration. 
S’agissant des perspectives, la secré-
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avec les collectivités publiques partenaires
Innovation cette année pour la Conférence annuelle des collectivités publiques partenaires de 
la FGC : un market place a été organisé par le Secrétariat. Il a permis aux représentant·e·s des 
collectivités publiques présent·e·s de déambuler entre les stands pour découvrir concrètement 
les fruits du travail de la Fédération et de certaines de ses organisations membres (OM). Une 
formule qui a rencontré un franc succès et donné lieu à des discussions nourries.

Au centre de la photo : Étienne Lezat, adjoint de direction du Service Agenda 21  
de la Ville de Genève, partage ses impressions à l'issue du market place. CONFÉRENCE ANNUELLE

taire générale a dressé le tableau d’un 
contexte mondial en évolution profonde 
faisant émerger de nouveaux défis pour 
tous les acteurs de la coopération au 
développement. 
Parmi eux : l’émergence de mouve-
ments sociaux de portée internatio-
nale qui questionnent la coopération, 
comme Black Lives Matter ou #MeToo ; 
la montée en puissance des régimes 
autoritaires ou populistes qui restrei-
gnent les droits des ONG et entravent 
certains partenaires du Sud ; la crise du 
multilatéralisme et les transformations 
profondes des rapports de force géo-
politiques qui redessinent les relations 
entre les pays donateurs de l’aide pu-
blique au développement et les pays qui 
en bénéficient. 
Enfin, Catherine Schümperli Younossian 
a évoqué la préparation du Programme 
stratégique 2025-2028 de la FGC et la ré-
ponse à la procédure de consultation sur 
la Stratégie de coopération internationale 
de la Suisse pour ces mêmes années (voir 
à ce propos l'article en page 12). 
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Le market place a constitué le moment fort de la conférence. Différents stands ont été organisés dans quatre espaces différents 
correspondant aux quatre objectifs du Programme stratégique 2021-2024: la dynamique institutionnelle, la qualité des projets, le 
partage des savoirs, l’information et la sensibilisation du public. Dans chacun des espaces, les fruits du travail de la FGC étaient 
présentés et offraient l’occasion d’ouvrir le dialogue avec les visiteurs et visiteuses des stands. 

L'espace du hall de la résidence universitaire était consacré 
aux réalisations de type institutionnel de la FGC ou des OM.

• Alejandro Mackinnon, secrétaire général d’emp'ACT, a expli-
qué l’utilité des systèmes de contrôle interne pour une ONG.

• Christophe Roduit, secrétaire général de Terre des Hommes 
Suisse, a présenté la politique climatique de l'ONG et les 
moyens développés pour contribuer à la lutte contre le ré-
chauffement climatique.

• Marie Iskander, coordinatrice des projets informatiques de 
la FGC, a montré le fonctionnement des nouveaux outils de 
gestion, l'un des grands chantiers de modernisation en cours. 

• Florian Tissot, secrétaire exécutif de la FGC, a parlé du Code 
de conduite contre les abus de pouvoir et de la stratégie de 
prévention des comportements sexuels répréhensibles 
(PCSR), développés par le FEDERESO. 

• La version des statistiques Solidarité Genève Sud pour smart-
phones récemment mise en ligne, était également en dé-
monstration dans cet espace. Cette présentation rend les 
statistiques 2020 de l’engagement des collectivités publiques 
genevoises dans la solidarité internationale beaucoup plus 
lisibles sur les téléphones portables. Mélanie Rouquier, an-
cienne coordinatrice des projets d’informations de la FGC, ani-
mait ce stand.

DYNAMIQUE  
INSTITUTIONNELLE

OBJECTIF 
SPÉCIFIQUE

N°1

Photo du haut : Au premier plan, Marie Iskander (à droite), coordinatrice 
de projets informatiques, en discussion avec Alexandre Cavin, le secré-
taire général de la Fedevaco (à gauche).

Photo au centre : Mélanie Rouquier, ancienne coordinatrice des pro-
jets d'information, montre la publication en ligne Solidarité Genève Sud à  
Renate von Davier, vice-présidente du Conseil.

Photo du bas : Christophe Roduit, secrétaire général de Terre des Hommes 
Suisse et membre du Conseil (au centre), explique la politique climatique 
développée par son ONG à plusieurs représentant·e·s des collectivités pu-
bliques partenaires, dont Gilbert Vonlanthen, maire de Bernex (à droite). ©
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QUALITÉ DES PROJETS

OBJECTIF 
SPÉCIFIQUE

N°2

Dans le bureau des coordinatrices de projets de développe-
ment, ces dernières, aux côtés de membres des instances et 
de représentant·e·s d’OM, étaient à disposition pour parler 
des projets de développement et de nombreux enjeux qui se 
posent à leur propos.
 
• Émilie Anderson Mottier et Marjolaine Rion, coordinatrices 

de projets de développement, ont échangé avec les repré-
sentant·e·s des collectivités publiques sur le thème de l’ap-
propriation des projets de développement par les pouvoirs 
publics des pays d’intervention ; elles ont également expliqué 
quels sont les indicateurs de qualité utilisés pour les projets 
de développement. 

• Les coprésidentes de la Commission technique, Ester Dross 
et Liliana Soler-Gomez, ont montré comment les projets de 
développement sont analysés à la FGC. 

• Anne Simon, secrétaire générale de Secodev et membre du 
Conseil, a expliqué la différence entre l’approche par projet 
et par programme. 

• Luisa Cruz Hefti, chargée de projets d’EFI, a parlé de l’ap-
proche genre dans les projets. 

• Marie-Françoise Sprüngli Yupanqui, présidente et fonda-
trice de Kallpa, a présenté le projet d’entrepreneuriat des 
jeunes au Pérou et les collaborations avec les municipalités 
des régions concernées.
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Photo du haut : Frédéric Renevey, membre du Conseil et administrateur 
délégué par le Conseil d'État à la commune Onex en discussion avec les 
deux coprésidentes de la Commission technique, Liliana Soler-Gomez (à 
gauche) et Ester Dross. 

Photo au centre : Marie-Françoise Sprüngli, présidente de Kallpa (à droite), 
explique le projet d'entrepreneuriat des jeunes au Pérou à la conseillère mu-
nicipale de Meyrin, Esther Um (au centre). 
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Photo du bas : Ester Dross, coprésidente de la Commission technique 
(à gauche) avec Béatrice Grossen, chargée de projet au Service de la 
solidarité internationale du Canton de Genève. Au centre de la photo :  
Marjolaine Rion, coordinatrice des projets de développement avec  
Mathilde Girardin-Zufferey, secrétaire au Service des affaires sociales, 
de la jeunesse et de la petite enfance de la commune de Veyrier.   
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PARTAGE DES SAVOIRS

OBJECTIF 
SPÉCIFIQUE

N°3

Discussions animées également dans l’espace consacré aux 
activités de partage des savoirs, où plusieurs projets et réali-
sations étaient mises en valeur.

• Isabelle Lejeune, coordinatrice de la Plateforme souverai-
neté alimentaire (PSA), a évoqué les activités réalisées par 
la PSA, comme les fiches sur le plaidoyer et le récent atelier 
au Burundi sur le financement du monde rural. Organisé à 
Gitega, du 25 au 30 septembre 2023, il a rassemblé plus de 
40 participant·e·s venus d’une dizaine de pays d’Afrique de 
l’Ouest et de la région des Grands Lacs, dont de nombreux 
partenaires des ONG membres de la PSA. L’atelier a débou-
ché sur une liste de 14 recommandations et une série de 
bonnes pratiques à partager. 

• Adrien Genoud, fondateur d’Omoana, a présenté le résultat 
d’un projet de capitalisation : le Manuel pratique pour les ani-
mateur·trice·s psychosociaux. 

• Isabelle Milbert, présidente de la Commission de partage 
des savoirs, était à disposition pour expliquer ce qu’est la ca-
pitalisation des expériences, démarche qui fera l’objet d’un 
Guide à paraître en 2024. 

• Michaela Büschi, coordinatrice des projets de partage des 
savoirs, a commenté l’offre de formation proposée en par-
tenariat avec Isango et les cafés-débats de la FGC. Ces ac-
tivités favorisent les échanges entre les membres de la FGC 
et sont également ouvertes au public.

A
C

TU
A

LI
TÉ

S

Photo en haut : Michaela Büschi, coordinatrice du partage des savoirs (à 
droite) présente le programme de formation proposé par la FGC et Isan-
go à Loredana Marchetti Régnier, administratrice du Fonds solidarité in-
ternationale de la Ville de Genève, et Elena Manfrina, chargée de pro-
gramme à la DDC.

Photo au centre : Isabelle Lejeune, coordinatrice de la PSA discute avec 
Gabriela Delgado, chargée de projets du Secteur développement durable 
de la commune d'Onex. 

Photo du bas : Adrien Genoud, directeur d'Omoana, présente à Patrik Ren-
lund, chef du Département des affaires sociales de la commune de Bernex, 
la publication de l'ONG sur la promotion du bien-être psycho-social des 
jeunes et l'engagement dans la prévention de la violence.
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INFORMATION ET  
SENSIBILISATION

OBJECTIF 
SPÉCIFIQUE

N°4

Dans la salle Eckenstein, où se trouvait l’espace dévolu aux 
projets d’information des OM et aux projets propres de la 
FGC, différentes réalisations étaient présentées et ont fait 
l’objet de nombreux échanges. 

• Des photographies de l’exposition « Semenciers, semen-
cières - Au Nord et au Sud, un artisanat du vivant », organi-
sée par Jardins de Cocagne – Solidarité Nord et Sud , étaient 
affichées. L’exposition qui tourne depuis 2021, notamment 
dans les écoles, était présentée par Gail Hunter, chargée de 
projets d’exposition de l’ONG. 

• Géraldine Viret, porte-parole de Public Eye, a parlé du projet 
de podcasts engagés de l’ONG baptisé « Mon œil !», visible 
sur YouTube. Les thèmes portent aussi bien sur des enjeux 
liés à l’usage des pesticides, que sur la question de l’huile 
de palme ou des compensations carbone.

• Christiane Bruttin, présidente de la Commission d'informa-
tion, a commenté les résultats de plusieurs projets soute-
nus par la Commission d’information : la publication numé-
rique du CETIM Lendemains solidaires, d’autres ouvrages de 
cette OM, comme les livres sur le droit des paysan·ne·s ou 
sur la monnaie ; également les fiches pédagogiques de Terre 
des Hommes Suisse, ainsi que le spectacle de la Compagnie 
Théâtre des Intrigants venue de Kinshasa, et joué à La Par-
fumerie en 2019, un projet soutenu par l’Assotic.

• Le nouveau site internet de la FGC a fait l’objet d’une présen-
tation par Catherine Dubouloz Chantre, chargée de commu-
nication de la FGC, tandis que les reportages de l’émission 
Esprit solidaire sur Léman Bleu, pouvaient être visionnés en 
replay.

• Les représentant·e·s des collectivités publiques ont égale-
ment pu s’immerger dans des projets, en visionnant les vi-
déos 3D de l’installation de réalité virtuelle 360° sur le monde, 
animée par Bruno Carvas, comptable de la FGC, et Simon 
Chappatte, civiliste.
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Photo du haut : Catherine Dubouloz Chantre, chargée de communication 
de la FGC, avec Anne-Laurence Lacroix, administratrice du Fonds soli-
darité internationale de la Ville de Genève et Béatrice Grossen, chargée 
de projet au Service de la solidarité internationale du Canton de Genève. 

Photo du centre : la présidente de la Commission d'information de la FGC, 
Christiane Bruttin (à droite) à côté de Patricia Psenner, assistante ad-

ministrative et gestionnaire de l'APED pour la commune de Carouge. Au 
centre, Patrik Renlund, chef du Département des affaires sociales de la 
commune de Bernex. 

En bas : Simon Chappatte, civiliste, anime l'installation de réalité virtuelle 
360° sur le monde.
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À l’issue du market place, les repré-
sentant·e·s des collectivités publiques 
partenaires ont livré leurs impressions 
grâce à une méthodologie participative 
dynamique. Pour en citer quelque unes : 
les participant·e·s ont manifesté un vif 
intérêt pour ces visites qui leur ont per-
mis de visualiser concrètement le travail 
de la Fédération et de ses OM ;  la capa-
cité d’innovation et le dynamisme de la 
FGC et de ses membres ont été salués, 
en prenant pour exemple le nouveau 
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connaissances entre les membres sont 
jugés très précieux ; la prise en compte 
des enjeux climatiques au niveau insti-
tutionnel et dans les projets a également 
été applaudie. 
L’élargissement de la FGC à de nou-
velles OM, les réflexions sur les ré-
ponses à apporter aux crises, la mise en 
pratique du concept de nexus dans les 
projets, le développement du plaidoyer 
et la poursuite du travail sur les enjeux 

climatiques sont autant de points qui 
méritent d’être développés davantage, 
selon les participant·e·s. 
Cet échange a clos le processus parti-
cipatif lancé au printemps dernier pour 
nourrir le prochain Programme straté-
gique de la FGC pour les années 2025-
2028. Il a fourni autant de pistes et de 
propositions qui enrichiront les ré-
flexions avant sa rédaction définitive 
prévue au premier trimestre 2024 (lire 
l’article ci-dessous).  

Les travaux préparatoires du Programme stratégique 
de la FGC pour les années 2025-2028 se poursuivent. 
La Conférence de la FGC avec ses collectivités pu-
bliques partenaires, le 10 octobre, a permis, au cours 
des échanges qui ont suivi le market place, de prendre 
le pouls auprès des représentant·e·s des collectivités 
publiques partenaires. Ils et elles ont livré leurs im-
pressions et les évolutions attendues pour la prochaine 
période quadriennale. Des éléments comme l’opération-
nalisation du nexus ou le renforcement de la prise en 
compte des enjeux climatiques dans les projets ont été 
cités (lire ci-dessus). 
La Conférence de la FGC a marqué la fin du processus 
participatif entamé au printemps 2023 pour dresser le 
bilan de la période en cours, analyser le contexte inter-
national impliquant des évolutions pour la coopération 
internationale et questionner les pratiques pour les faire 
évoluer afin de mieux répondre aux besoins du terrain. 
Pour mémoire, trois sessions ont eu lieu : l’une avec les 
membres du Secrétariat, une autre avec les instances, 
suivies d’une journée de réflexion avec les OM le 10 juin. 
La réponse à la procédure de consultation sur la Stra-
tégie de coopération internationale de la Suisse (lire en 
page 12) a également constitué une étape de la réflexion 
puisque les ONG ont pour tâche de renforcer, dans leur 
domaine d’activité, la stratégie du Conseil fédéral.

Demande commune
En parallèle, une nouvelle étape s’est ouverte en sep-
tembre au sein du FEDERESO. Dans le processus en 
cours de demande de contribution de programme, la DDC 
a suggéré aux sept fédérations cantonales de coopération 
de rédiger une demande commune pour la période 2025-
2028. Celui-ci doit permettre de renforcer la cohérence, 
les synergies et la coordination entre les fédérations, à 
l’image du Code de conduite unique contre les abus de 
pouvoir en cours de rédaction. Dans ce programme, les 
sept fédérations vont définir des objectifs communs. 
Le document est préparé par les secrétaires généraux 

PROGRAMME STRATÉGIQUE 2025-2028 : LA SUITE DES TRAVAUX

des fédérations avec l’appui d’Antonella Simonetti, la 
coordinatrice du FEDERESO. Il sera sous toit d’ici la fin 
2023. 
Il proposera de grands axes qui seront ensuite pris en 
compte et adaptés dans les Programmes stratégiques 
quadriennaux de chacune des fédérations. La rédaction 
de celui de la FGC débutera au début 2024. Le document 
tiendra compte à la fois des résultats du processus par-
ticipatif interne et du programme du FEDERESO. Il sera 
présenté lors de l’Assemblée générale du printemps 2024 
et transmis à la DDC en mai 2024.

Discussion sur les objectifs liés à l'information et à la 
sensibilisation du public lors de la journée de travail avec les OM.
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l’inauguration des locaux de la FGC  
Plus de 130 personnes ont participé à l’inauguration des nouveaux lieux de travail et de rencontres 
de la FGC : une soirée féconde en échanges autour d’un buffet multiculturel. En ouverture, les 
orateurs et oratrices ont rappelé à quel point la solidarité internationale reste capitale dans la 
période actuelle, où les crises se superposent au niveau mondial, et à quel point la FGC joue un 
rôle-clé comme partenaire des collectivités publiques pour œuvre en faveur d’un monde qui « ne 
laisse personne de côté » pour reprendre les termes de l’Agenda 2030. 
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L
’inauguration des locaux de la FGC 
à la rue Rothschild a eu lieu à la 
suite de la Conférence annuelle 
avec les collectivités publiques 

partenaires, en présence de la conseil-
lère d’État Nathalie Fontanet, du maire 
de Genève Alfonso Gomez, de Pia Hänni, 
cheffe de section à la DCC, du président 
sortant de l’ACG et maire de Bernex Gil-
bert Vonlanthen, ainsi que de la direc-
trice de l’Institut de hautes études inter-
nationales et du développement (IHEID), 
Marie-Laure Salles. 
Plus de 130 personnes étaient présentes. 
Parmi elles : les deux Conseiller·ère·s 
aux États genevois·e·s, Lisa Mazzone et 
Carlo Sommaruga; la conseillère natio-
nale réélue Laurence Fehlmann Rielle 
et le conseiller national réélu Chris-
tian Dandrès ainsi que des candidat·e·s 
au Conseil national. Là également, des 
représentant·e·s des collectivités pu-
bliques partenaires, notamment de la 
DDC, du Service de la solidarité inter-
nationale (SSI) de l’État de Genève, dont 
sa nouvelle directrice Anne de Riedmat-
ten, ainsi que des collaborateur·trice·s 

de la Délégation Genève Ville solidaire 
(DGVS). D’anciens présidents de la Fé-
dération, comme Jean-Pierre Gonthard 
et René Longet, ont également participé 
aux festivités, ainsi que de nombreux et 
nombreuses représentant·e·s des orga-
nisations membres de la FGC, des ins-
tances et de son réseau, au sein de la 
RUI et de l’lHEID notamment. 
Avant l’ouverture du buffet multicultu-
rel, la soirée a commencé par des dis-
cours et le coupé de ruban. En introduc-
tion, Dominique Rossier, présidente de 
la FGC, a retracé l’histoire de la FGC et 
ses liens historiques avec l’Institut uni-
versitaire d’études du développement 
(IUED). « Premier rôle donné aux ac-
teurs du Sud, diversité des sensibilités 
et des opinions, dialogue constant avec 
les pouvoirs publics : ces trois principes 
n'ont cessé de faire partie de l’identité 
de la FGC jusqu’à aujourd’hui. Ils sont 
la force de son engagement », a rappelé 
Dominique Rossier. « Grâce à ce démé-
nagement, dans cet espace historique 
et symbolique, la FGC trouve un nouvel 
élan », a poursuivi la présidente.

Marie-Laure Salles, directrice de l'IHEID ; Aurélien Ghose, représentant de l'ONG Rise Uganda ; la conseillère d'État 
Nathalie Fontanet et la présidente de la FGC, Dominique Rossier, au moment de la coupe du ruban d'inauguration. 

Dominique Rossier, présidente de la FGC. 

Catherine Schümperli Younossian, 
secrétaire générale de la FGC.
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Liens privilégiés 
Marie-Laure Salles est également reve-
nue sur les liens privilégiés qui unissent 
de longue date la FGC et l’Institut. « Les 
activités de l’IHEID et de la FGC se re-
joignent sur bien des aspects, en parti-
culier dans le domaine de la coopération 
internationale. Les deux institutions se 
complètent en étant pour le public ge-
nevois, suisse et international, un es-
pace privilégié de dialogue, d’échanges 
et d’apprentissage autour des questions 
de développement et de leurs enjeux 
contemporains », a déclaré la directrice 
de l’IHEID. 
Plusieurs discours ont fait référence à 
l’Agenda 2023, cadre de référence de la 
coopération internationale, et aux crises 
qui la mette sous pression. Impact du 
changement climatique et de la pan-
démie de Covid-19, conséquences de la 
guerre en Ukraine, crises humanitaires 
et conflits de longue durée en Afrique, 
en Asie et au Moyen-Orient, provoquent 
« un changement de paradigme dans la 
coopération internationale », a expliqué 
Pia Hänni, cheffe de la section des ONG 
suisses à la Direction du développement 
et de la coopération (DDC) du Départe-
ment fédéral des affaires étrangères 
(DFAE). 
Selon Pia Hänni, « la FGC montre encore 
une fois son engagement et sa capaci-
té de réunir des acteurs à différents ni-
veaux pour la mise en œuvre de l’Agen-
da 2030 dans les pays partenaires et en 
Suisse ». Et de souligner que « la va-
leur ajoutée » des fédérations « pour at-
teindre les objectifs ambitieux de l’Agen-
da 2030 et, en particulier pour la mise en 
œuvre de la stratégie de coopération in-
ternationale de la Suisse, est clairement 
reconnue ». Elle a également appelé à 
renforcer la collaboration avec et entre 
les fédérations cantonales pour mieux 
faire face aux défis globaux.

Redoubler d’efforts  
Pour Alfonso Gomez, maire et conseil-
ler administratif en charge du Départe-
ment des finances, de l’environnement 
et du logement de la Ville de Genève, 
l’Agenda 2030 fait également office de 
boussole. Mais, « à mi-parcours pour at-
teindre les 17 ODD, (…) le chemin qu’il 
reste à parcourir est colossal ». « Il est 
ainsi urgent de recréer une dynamique 
collective à l’échelle mondiale, permet-
tant une action ambitieuse de toutes les 
parties prenantes », y compris la Ville, le 
Canton et la Suisse. 

Alfonso Gomez a dès lors déploré que la 
Stratégie suisse de coopération interna-
tionale 2025-2028 « prévoie de diminuer 
le pourcentage du revenu national brut 
alloué au financement public du déve-
loppement ». Il a clairement appelé à en 
« faire plus », « face aux immenses dé-
fis à relever », qu’il s’agisse des enjeux 
climatiques, des droits humains, de la 
justice sociale et de la paix ; et de citer 
encore les guerres, les déplacements 
de population, la famine, les récentes 
catastrophes naturelles. « Ces événe-
ments dramatiques devraient nous in-
citer à redoubler d’efforts », a-t-il lan-
cé en saluant l’engagement de la FGC 
dans la « lutte pour un monde plus so-
lidaire ». Pour lui, « la FGC est devenue 
une actrice de référence pour toutes les 
questions ayant trait à la coopération au 
développement ».

Innovation, agilité et professionnalisme 
Pour sa part, Nathalie Fontanet, conseil-
lère d'État en charge du Département 
des finances, des ressources humaines 
et des affaires extérieures du Canton de 
Genève, a salué le rôle de la FGC dans la 
« préservation et le renforcement du tis-
su associatif genevois. Son engagement 
est un facteur essentiel d’innovation, 
d’agilité et de professionnalisme. Grâce 
à la FGC, Genève confirme son rôle pré-
pondérant dans des domaines tels que 
la sécurité alimentaire, l’accès à l’édu-
cation – en particulier pour les femmes 
et les jeunes filles –, ainsi que la pro-
tection des populations vulnérables. » 
Comme les autres oratrices et orateurs, 
elle a salué les liens de confiance entre 
la FGC et ses collectivités publiques 
partenaires. 
Enfin, Gilbert Vonlanthen, président 
sortant de l’Association des communes 
genevoises (ACG) et maire de Bernex, a 
lancé un vibrant appel en faveur de la so-
lidarité internationale. « Dans un monde 
où la pauvreté augmente et dans lequel 
la mondialisation accentue l’interdépen-
dance entre les pays, il s’agit s’assumer 
nos responsabilités et de construire en-
semble des projets solidaires visant à 
réduire ces inégalités et à garantir l’ac-
cès aux droits fondamentaux. » 
Des mots qui résonnent au sein du pu-
blic : c’est bien l’action en faveur d’une 
plus grande justice sociale et climatique, 
et en faveur d’un développement durable 
pour toutes et tous qui anime les mem-
bres de la FGC, de ses instances et de 
ses OM. 
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Gilbert Vonlanthen, maire de Bernex 
et représentant de l'Association des 
communes genevoises (ACG). 

Nathalie Fontanet, conseillère d'État en charge 
du Département des Finances, des ressources 
humaines et des affaires extérieures. 

Alfonso Gomez, maire de Genève et conseiller 
administratif en charge du Département des 
finances, de l'environnement et du logement. 

Pia Hänni, cheffe de la section 
des ONG suisses à la DDC.

Marie-Laure Salles, directrice de l'IHEID. 
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Photo en haut à gauche : la conseillère d'État Nathalie Fontanet en dis-
cussion avec Catherine Schümperli Younossian, secrétaire générale de 
la FGC. 

Photo en haut à droite : le professeur Jacques Forster avec l'ancien pré-
sident de la FGC Jean-Pierre Gonthard (à gauche), Gilles Carbonnier, pro-
fesseur à l'IHEID et Marie-Laure Salles, directrice de l'Institut.

Photo au centre à gauche : le conseiller aux États Carlo Sommaruga avec 
l'ancienne et la nouvelle directrice du Service de la solidarité interna-
tionale du canton de Genève, Maria Jesus Alonso Lormand et Anne de  
Riedmatten (de dos à droite). 

Photo au centre à droite : la conseillère aux États Lisa Mazzone et Cathe-
rine Schümperli Younossian. 

Photo en bas à gauche : Michel Warynski, président de Secodev (à gauche) 
avec Anne Simon, secrétaire générale de l'ONG et membre du Conseil (à 
droite). Au centre, Leana Polard, chargée de la communication et de la 
recherche de fonds de Secodev. 
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La FGC déplore une « claire inflexion »  
au profit de l’aide humanitaire
Dans sa prise de position sur la Stratégie de coopération internationale pour la prochaine pé-
riode quadriennale, la Fédération estime que le projet mis en consultation par la Confédération 
devrait « présenter une approche plus équilibrée entre développement et aide humanitaire pour 
répondre aux crises actuelles ».
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C
omme elle l’avait fait il y a quatre 
ans, la Confédération a soumis à 
une large consultation son projet 
de Stratégie de coopération in-

ternationale (CI) pour les années 2025 à 
2028. La FGC a participé à ce processus 
et renvoyé sa réponse le 14 septembre 
2023 aux conseillers fédéraux chargés 
du Département fédéral des affaires 
étrangères, Ignazio Cassis, et du Dépar-
tement fédéral de l’économie, de la for-
mation et de la recherche, Guy Parmelin. 
En l’état, la FGC est très critique sur la 
proposition de Message 2025-2028. Dans 
sa réponse, elle déplore la « claire in-
flexion » au profit de l’aide humanitaire 
apportée par le projet de texte. « Il ap-
paraît que la Suisse se positionne dans 
un modèle réactif en privilégiant la ges-
tion de crise », estime-t-elle, alors que 
la stratégie fédérale devrait « présenter 
une approche plus équilibrée entre dé-
veloppement et aide humanitaire pour 
répondre aux crises actuelles et ap-
porter des solutions pour en atténuer 
les causes ». « Certes, poursuit-elle, 
une certaine flexibilité est bienvenue 
pour les ONG suisses, mais cette option 
contient le risque d’une réorientation 
des fonds pour répondre à des situations 
d’urgence au détriment de projets de dé-
veloppement qui soutiennent un change-
ment sur le plus long terme. 
La FGC regrette également le « manque 
d’un souffle visionnaire » dans la stra-
tégie suisse : « Le présent Message de-
vrait présenter une vision novatrice, 
ambitieuse », écrit-elle en rappelant 
que « traditionnellement la coopéra-
tion suisse était reconnue par ses pairs 
pour ses propositions innovantes en 
matière de diplomatie multilatérale de 
développement ».

Ancrage dans l’Agenda 2030
Point positif : la FGC salue le fait que la 
Stratégie 2025-2028 arrime de manière 
plus explicite la Suisse à l’Agenda 2030. 
Le texte fait notamment référence à cet 
appel du secrétaire général des Nations 
Unies, Antonio Guterres : « Les ODD sont 
la feuille de route admise par tous pour 
combler les fossés économiques et géo-
politiques, restaurer la confiance et re-
construire la solidarité. Sans progrès, 
les inégalités continueront de se creu-
ser, aggravant le risque d’un monde 
fragmenté et à deux vitesses. Aucun 
pays ne peut se permettre de voir le Pro-
gramme 2030 échouer ». 
Cependant, à la lumière de cette exhor-
tation, les ambitions de la Stratégie de 
coopération internationale de la Suisse 
2025-2028 ne sont pas à la hauteur des 
défis auxquels est confrontée la com-
munauté internationale, estime la FGC. 
Leur liste est imposante. Sur les plans 
économique et social : conséquences de 
la pandémie du Covid-19 et de la guerre 
contre l’Ukraine, qui ont aggravé la crise 
de l’énergie, l’insécurité alimentaire, le 
poids de la dette et l’inflation. Sur le plan 
environnemental : impacts toujours plus 
importants du changement climatique 
(sécheresse, incendies, modifications 
de la pluviométrie et inondations). Sur le 
plan politique : montée des régimes au-
toritaires, mise sous pression des droits 
humains et crise du multilatéralisme. 
Face à cela, la FGC attendait « une ré-
flexion de fond sur les réorientations 
stratégiques à opérer dans le domaine 
de la coopération au développement, que 
ce soit au niveau international et au ni-
veau suisse ». « Afin d’apporter des ré-
ponses durables à cette situation iné-
dite, poursuit-elle, plusieurs axes de 
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STRATÉGIE DE COOPÉRATION INTERNATIONALE 2025-2028

travail doivent impérativement être res-
pectés : suivre la feuille de route dres-
sée par la communauté internationale 
(Agenda 2030), participer à son finance-
ment à la hauteur des capacités écono-
miques de la Suisse, utiliser les bons ou-
tils de la coopération internationale pour 
agir sur les causes du problème et pas 
seulement sur les conséquences. » 

Financement de la CI
« Pour la FGC, au vu de ces divers constats, 
le statu quo en termes d’engagements fi-
nanciers n’est plus une option. Il est dans 
l'intérêt bien compris de la Suisse d’avoir 
des ambitions accrues pour sa coopéra-
tion internationale. Dans un monde glo-
balisé, l’indifférence à l’égard des pays les 
plus pauvres peut se transformer rapide-
ment en une situation délicate pour les 
populations au Sud comme au Nord. La 
FGC plaide pour un respect de l’engage-
ment de la Suisse de consacrer 0,5  % à 
l’aide publique au développement (APD ; 
sans les coûts d’accueil des réfugiés) et 
que soit réitéré l’objectif de tendre vers le 
0,7 %. Par ailleurs, la FGC refuse la flexi-
bilité excessive de l’utilisation des fonds ».
Une enveloppe de 11,45 milliards de 
francs est prévue pour cette straté-
gie pour la période de quatre ans. Sur 
ce montant, selon le communiqué de 
presse de la Confédération,« il est prévu 
d’affecter 1,5 milliard de francs au sou-
tien à l’Ukraine et 1,6 milliard de francs 
à la lutte contre le changement clima-
tique ». « La pandémie de Covid-19 et la 
guerre contre l’Ukraine (…) ont nécessi-
té d’adapter les programmes et projets 
de la CI », poursuit le communiqué. Ce-
lui-ci cite les défis suivants pour justifier 
l’évolution de la stratégie : le nombre de 
personnes vivant dans l’extrême pau-
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vreté a augmenté pour la première fois 
depuis 30 ans ; quelque 400 millions de 
personnes sont tributaires de l’aide hu-
manitaire ; en Ukraine, la guerre a en-
traîné le déplacement de près d’un tiers 
de la population. 

Ukraine: plaidoyer pour une loi ad hoc
S’agissant de l’Ukraine, un chapitre spé-
cifique lui est consacré. Sur les 1,5 mil-
liard proposés, 5 à 10 % sont prévus pour 
des actions de soutien (aide humanitaire 
et coopération au développement) en fa-
veur de l’Ukraine et de la région, selon 
le projet de Message. Les futures contri-
butions à sa reconstruction pourraient 

Le 3 octobre 2023, la FGC a participé à la table ronde or-
ganisée au Club suisse de la presse sur le thème : « Aide 
au développement et humanitaire : le financement de cer-
taines ONG est-il en danger ?» 
Entre les conséquences du Covid-19, la guerre en Ukraine 
et les défis climatiques qui demandent des investisse-
ments majeurs, les ONG traditionnellement actives dans 
la coopération au développement et l'action humanitaire 
se retrouvent en difficulté de financement de leurs acti-
vités. D’autant plus que la crise financière et l’inflation 
changent les priorités budgétaires, tant pour les institu-
tions que les personnes privées. 
Lors de cet événement, Catherine Schümperli Younossian, 
secrétaire générale de la FGC, et Isolda Agazzi, respon-
sable de politique de développement chez Alliance Sud, 
ont notamment rappelé la position des ONG actives dans 
la coopération lors de la procédure de consultation sur la 
Stratégie de coopération internationale de la Suisse pour 
2025-2028: « Nous plaidons pour une loi spécifique dédiée 
à l'Ukraine et des montants additionnels qui ne diminuent 
pas ceux alloués au développement.» À leurs côtés : Fré-
déric Noirjean, chef adjoint de la section ONG suisses à la 
DDC et Delphine Pinault, coordinatrice de politique huma-
nitaire et représentante à l’ONU pour Care International. 

PROCHAINE ASSEMBLÉE GÉNÉRALE : RÉSERVEZ LA DATE !
La prochaine Assemblée générale de la FGC aura lieu le 7 décembre, à 18h30,  
à l'Université ouvrière de Genève (UOG), place des Grottes 3, 1201 Genève. 
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également être partiellement financées 
par les fonds de la CI. 
Réagissant au choix d’intégrer l’Ukraine 
dans le Message, la FGC plaide au 
contraire pour « une loi fédérale spéci-
fique et un financement ad hoc » permet-
tant une planification financière plus fine 
dans un contexte incertain, notamment 
parce que « la fin de la guerre en Ukraine 
n’est pour l’instant pas prévisible et la 
planification de l’utilisation des fonds 
est complexe à ce jour ». Elle note aussi 
que « le soutien large et inconditionnel à 
l’Ukraine ne peut se faire au détriment 
des populations défavorisées dans les 
pays en développement ».

Prochaines étapes
Cette consultation publique marque 
l’une des étapes vers l’adoption, plani-
fiée pour le printemps 2024, de la Stra-
tégie 2025-2028 par le Conseil fédé-
ral. Le Message sera ensuite transmis 
aux Chambres fédérales, où les débats 
devraient avoir lieu à l’automne 2024. 
Comme de nombreuses ONG actives 
dans la coopération au développement, 
la FGC espère que le texte final qui sera 
transmis au Parlement tiendra compte 
des critiques et opérera les réorienta-
tions stratégiques nécessaires. 

Financement du développement et de l’aide humanitaire : 
la table ronde au Club suisse de la presse en replay

PLUS D’INFORMATIONS

•   La table ronde peut être revue en replay 
sur le nouveau site de la FGC. 

•   L’interview de Catherine Schümperli 
Younossian sur Radio Cité.
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Un projet de Swissaid Genève au Niger.

Le site est organisé en quatre parties principales, directement visibles dans le menu latéral (ou menu hamburger): 
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N Site web de la FGC :  
les principales nouveautés
Graphisme et architecture web modernisées et totalement repensées : le nouveau site web de la 
FGC a été mis en ligne le 13 septembre 2023, à l’adresse www.fgc.ch. Ce site permet de mieux va-
loriser le travail de la Fédération et de ses organisations membres (OM), d’en améliorer la visi-
bilité, ainsi que de mettre en évidence les projets de développement, d’information et de partage 
des savoirs, en faisant la part belle aux images et aux vidéos. Une meilleure lisibilité est donnée 
aux événements annoncés dans la rubrique « À l’agenda » : une fiche présente les informations 
pratiques à leur sujet et un calendrier aide à planifier son emploi du temps. Une nouvelle info-
thèque permet de retrouver plus facilement les contenus du site. 
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1. les informations institutionnelles sur 
la FGC, ses instances, ses OM, les col-
lectivités publiques partenaires et ses 
partenaires ;

2. les projets financés avec des 
exemples de projets soutenus et l’ou-
til « Les projets à livre ouvert » (ancien-
nement « La FGC à livre ouvert »), dont 
le nouveau design sera prochainement 
dévoilé ;

3. les activités propres de la FGC : 
tables rondes, cafés-débats, forma-
tions, émissions Esprit solidaire, revue 
Réflexions et débats, etc.;

4. une zone consacrée aux ressources. 
Elle mène à la nouvelle infothèque qui 
met à disposition de manière centrali-
sée tous les contenus du site. Elle donne 
également accès à la publication en 
ligne Solidarité Genève Sud qui présente 
les statistiques de la solidarité interna-
tionale à Genève.
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LES CANEVAS DE PROJET À DISPOSITION SUR LE SITE
En attendant la mise en service du portail des OM, l’un des volets du chantier des nouveaux outils de gestion, les cane-
vas pour les projets sont à disposition sur le site. 
Ils se trouvent sur la page des Documents institutionnels de la FGC dans la partie « Qui sommes-nous ? »

Sont à disposition actuellement : 

 →  les canevas pour les demandes de financements de projet de développement ;
 →  les canevas pour les rapports intermédiaires de projets de développement ;
 →  les canevas pour les rapports finaux de projets de développement ;
 →  les documents d'aide pour les projets de développement ;
 →  les canevas pour les projets de développement déposés avant le 31.12.2020 ;
 →  les canevas pour les projets de partage des savoirs ;
 → les canevas pour les projets d’information.

Les canevas en anglais, espagnol et portugais, qui figuraient sur l’ancien site, seront mis en ligne prochainement.

Les innovations
Le site comporte de nombreuses nouveautés : 

• le menu latéral du site offre une vision globale des conte-
nus et des accès directs aux pages les plus consultées (« À la 
Une » qui sont nos actualités, « À l’agenda » qui présente les 
événements à venir de la FGC, des OM et de nos partenaires, 
« Formations », « Offres d’emploi » notamment). Cela permet 
une navigation plus rapide aux internautes habitués du site ;

• la rubrique « À l’agenda » a été dynamisée et les informations 
pratiques mises en évidence. Pour s’organiser plus facilement, 
le calendrier de la page « À l’agenda » permet de connaître im-
médiatement la date des événements ou des formations à venir. 
Des filtres par type d’événement (formations, tables rondes, 
cafés-débats, événement FGC, événements des ONG et parte-
naires) facilitent la recherche (voir l'image ci-contre) ;

• sur les pages « À l’agenda » et « Offres d’emploi », des formu-
laires en ligne donnent la possibilité aux organisations mem-
bres et aux partenaires de la FGC de proposer un événement 
(table ronde, conférence, exposition, etc.) ou de poster une 
offre d’emploi. Les contenus seront publiés après avoir été 
édités par la FGC. N’hésitez pas à utiliser ces formulaires et 
ajoutez-y une photo en largeur de bonne qualité ; 

• les informations pratiques (comment devenir membre de la 
FGC ou comment devenir une collectivité publique partenaire 
ont été développées, la navigation améliorée, rendant le par-
cours des utilisateurs et utilisatrices plus aisé ; 

• une nouvelle infothèque simplifie les recherches grâce à plu-
sieurs filtres (par collection, année, sources, ODD, mots-clés, 
thématiques, etc.), permettant de retrouver les contenus dans 
les pages du site, qui en contient actuellement plus de 400 ;

• la version du site adaptée pour mobile a été particulière-
ment soignée ; actuellement, plus de la moitié des internautes 
visitent le site de la FGC depuis un téléphone portable.  

Par ailleurs, nous vous prions de vérifier les informations qui 
concernent votre OM sur la page qui lui est consacrée, et de 
nous envoyer des photos en haute résolution et horizontale 
pour les OM qui n’ont pas encore de photo sur cette page.  
Nous sommes encore dans une période de rodage, vous pou-
vez nous faire remonter les éventuels bugs si vous en décelez 
en parcourant le site. 

Partenariat avec la coopérative Vocables 
Mis en ligne en septembre dernier, ce site remplace l’ancienne 
plateforme qui datait de 2012. Il entend améliorer l’expérience 
des utilisateurs et des utilisatrices en simplifiant le chemine-
ment sur le site et en offrant un environnement graphique mo-
derne et attrayant.
Il a été développé avec l’agence Vocables, coopérative ancrée 
dans l’économie sociale et solidaire, spécialisée dans la com-
munication web et print, que nous remercions pour son pré-
cieux accompagnement et la qualité de son travail. 
En parallèle, le FEDERESO se dote également d’un nouveau 
site, à l’adresse federeso.ch. Les deux sites sont désormais 
indépendants l’un de l’autre. 

Bonne visite ! 
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Apparaître dans la page « Solidarité »  
du Courrier : mode d’emploi 
Depuis le mois de septembre, Le Courrier publie une à deux fois par mois un « Agenda de la so-
lidarité », inséré en bas de la rubrique éponyme. Objectif ? Informer les lecteurs et lectrices du 
journal des événements touchant à la coopération au développement et aux thèmes associés en 
Suisse romande. N’hésitez pas à informer la rédaction de vos événements à venir et également 
à lui transmettre des suggestions d’article pour la rubrique « Solidarité ». Voici comment vous 
y prendre.

D epuis 2007, la FGC finance via le CE-
TIM la page « Solidarité » du Cour-
rier en tant que projet d'informa-

tion de longue durée. Au fil du temps, 
de nombreux liens se sont noués entre la 
rédaction du journal, la FGC et ses OM, 
au vu du rôle essentiel que joue Le Cour-
rier dans le paysage médiatique genevois 
pour sensibiliser son lectorat aux enjeux 
Nord-Sud. Une centaines de pages sont 
parues durant la période 2020-2022, une 
septantaines de pages par an seront pu-
bliées durant les années 2023-2025. Les 
pages de la rubrique « Solidarité » sont 
la deuxième section la plus lue du jour-
nal, selon une enquête réalisée par le 
quotidien à la fin 2020. 

Renforcer la visibilité du travail réa-
lisé par les ONG suisses actives dans 
les pays du Sud, et notamment les or-
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Au Mexique, les peuples indigènes sont confrontés à des projets énergétiques et d’infrastructures  
sur leurs territoires qui mettent leur existence en danger. Rencontre

«Guerre contre les autochtones»
CHRISTOPHE KOESSLER

Amériques X «Au Mexique, 
nous assistons à une guerre 
contre les peuples indigènes.» 
Le ton est grave et la détermi-
nation ferme au sein du Conseil 
national indigène (CNI) mexi-
cain, dont une délégation était 
de passage à Genève la semaine 
passée. Cette organisation, qui 
regroupe 36 peuples autoch-
tones du Mexique et représente 
5 millions de personnes – sur les 
quelque 23 millions d’autoch-
tones que compte le pays –, vient 
de lancer un appel international 
à la mobilisation le 12 octobre 
prochain.1 Le but est de proté-
ger leurs communautés, dont 
les zapatistes du Chiapas: «Dans 
tout le pays, nous faisons face 
à des mégaprojets dits de déve-
loppement – hydrocarbures, 
mines, gazoducs et oléoducs, in-
frastructures routières et ferro-
viaires, etc. – qui envahissent et 
pillent nos territoires, détruisent 
la nature et nos communautés, 
conduisent à des tueries et à des 
violations des droits humains», 
explique Oscar Espino Vázquez, 
représentant du CNI.

A la librairie latino-amé-
ricaine Albatros, devant une 
carte géante du pays où figurent 
29 «miroirs de la résistance», le 
représentant du peuple Totona-
co de l’Etat du Veracruz égrène 
quelques-unes des luttes ac-
tuelles: «Au Nord, nos frères et 
soeurs Yaqui de Sonora font face 
à un projet de gazoducs au péril 
de leur vie, confrontés au crime 
organisé qu’on ne sait parfois pas 
distinguer de l’Etat. Un peu plus 
au sud, les Raramuris affrontent 
la voracité des infrastructures 
minières et les déplacements for-
cés. Ce harcèlement pulvérise les 
relations communautaires par-
mi les peuples du Nord», continue 
Oscar Vázquez.

Complicité  
meurtrière
«Nous constatons de l’autre côté 
une syntonie entre le crime or-
ganisé – que nous appelons le 
crime autorisé –, les transna-
tionales, le capital, en général 
étranger, et les autorités», ac-
cuse-t-il. Parfois la perméabilité 
est frappante, selon lui: «On voit 
des gens qui travaillent dans des 
entreprises œuvrer au sein du 

crime organisé et assumer des 
tâches au sein du gouvernement 
local également.»

Loin d’être freiné par le gou-
vernement de centre gauche de 
Andrés Manuel López Lobra-
dor, dit AMLO, au pouvoir 
depuis 2018, le rouleau com-
presseur du «développement» 
semble avoir encore accéléré, 
à entendre les délégué·es au-
tochtones. «Le gouvernement 
se dit de gauche; ce n’est qu’une 
simulation», estime le représen-
tant totonaco. «Ce que la droite 
n’avait pas réussi à faire au nom 
du capital, AMLO le fait au nom 
du peuple. Il a même le culot de 
dire qu’il a ‘consulté’ la terre-
mère pour pouvoir la détruire.»

Pedro Faro, directeur du 
Centre des droits humains 
Fray Bartholomé de Las Casas, 
abonde dans ce sens: «Ces projets 
passent plus facilement auprès 
de la population. Ils génèrent 
un consensus social parce qu’ils 
sont présentés comme élaborés 
pour le bien des peuples, par un 
gouvernement se présentant 
comme progressiste. Mais ils 
constituent des avancées terri-
toriales pour le capital au mé-
pris de l’autodétermination des 

autochtones et des populations 
locales. On parle de crise de droits 
humains au Mexique, il s’agit en 
réalité d’une crise de civilisa-
tion.» Et la situation sécuritaire 
– dramatique depuis une quin-
zaine d’années sous les coups de 
boutoir des groupes mafieux – 
s’est encore dégradée, ajoute-t-il: 
«On compte 110 000 personnes 
disparues depuis 1964, dont 
44 000 pendant la présidence 
Lobrador uniquement.»

«Le train de la mort»
Projet phare de la présidence, 
le «train maya» – une voie fer-
roviaire de 1500 kilomètres 
en construction qui va relier 
les Etats du Chiapas, Tabasco, 
Campeche, Yucatán et Quin-
tana Roo – est vendu comme 
un nouveau projet touristique 
«vert» par l’Etat, mais viserait 
en priorité à faciliter le transport 
pour les grands projets extrac-
tivistes dans la région: «Nous 
l’appelons le train de la mort ou 
le train de la destruction, il n’a 
rien de ‘maya’. Nous sommes les 
Mayas», tonne Oscar Vázquez, 
qui affirme qu’une partie des 
travaux est assurée par l’armée. 
«Le militarisme a pris de l’am-

pleur depuis quelques années, 
la garde nationale ayant vu son 
budget tripler», ajoute-t-il. 

Dans le sud du pays, où se 
trouve le fameux «train maya» 
et le «projet intégral Morelos», 
un programme géant énergé-
tique impulsé par l’Etat fédéral, 
les projets de puits de pétrole et 
de gaz, d’oléoducs, de gazoducs 
et d’éoliennes se comptent par 
dizaines, en plus de tous ceux 
déjà réalisés: «Dans les Etats de 
Tamaulipas, Veracruz, Puebla 
et Hidalgo, le fracking (extrac-
tion de pétrole par fracturation hy-
draulique, ndlr) sème la dévasta-
tion. Cinq peuples sont menacés 
par des projets de 25 000 puits 
de pétrole.»

Ces derniers viendront s’ajou-
ter à tous ceux qui existent déjà: 
«Rien que sur le territoire de 
mon peuple totonaco, à Papant-
la, se trouvent 2117 forages 
pétroliers. Nous avons recensé 
une centaine de fuites. Toutes 
les eaux sont contaminées», 
déplore-t-il. De nombreux oppo-
sant·es ont été assassiné·es: «Le 
crime organisé, qui surgit par-
tout où se trouve ce ‘développe-
ment’, se sert de certains de ces 
puits, qu’ils appellent ‘cuisines’, 

pour ‘pulvériser’ les corps et faire 
disparaître l’ADN; ce sont des 
sites d’extermination», souffle 
le délégué autochtone, inter-
rompu un instant par l’émotion. 
«Heureusement, nos prières et 
cérémonies ont permis de faire 
émerger certains des restes de 
nos camarades, que nous avons 
pu finalement identifier.»

Des douleurs fécondes
A terme, le gouvernement mexi-
cain vise à réaliser le vieux 
rêve de supplanter le canal de 
Panama, entre les océans At-
lantique et Pacifique, par une 
voie ferroviaire dans l’isthme de 
Tehuantepec (le transisthmique 
ou corridor interocéanique): «Il 
s’agit pour le gouvernement des 
Etats-Unis, qui soutient ce pro-
jet, non seulement de construire 
un autre ‘canal’, mais aussi un 
autre mur, pour retenir les mi-
grants d’Amérique centrale qui 
passent par le Mexique», assure 
Oscar Vázquez.

Da ns ce contex te,  c’est 
l’existence même des peuples 
premiers représentés par le 
Conseil national indigène qui 
est en jeu. Mais l’agression qui 
leur est faite n’a pas que du 
mauvais, observent ses délé-
gués: «Les douleurs aussi nous 
donnent des impulsions et nous 
font cheminer. Elles nous en-
semencent sur les lieux de nos 
résistances, nous réunissent 
en assemblées, renforcent nos 
communautés et nous per-
mettent de faire fleurir de nou-
velles formes d’organisations», 
soutient le militant.

Des résistances qui en-
grangent parfois des victoires, 
comme le raconte Amaydali 
Martinez, représentante du 
peuple Chontal de l’Etat de 
Oaxaca au CNI: «Nous avons fait 
échec à un projet de mine à ciel 
ouvert de 5000 hectares d’une 
multinationale canadienne 
en gagnant un recours en jus-
tice», se réjouit-elle. «C’est un 
processus d’apprentissage pour 
des communautés en autodé-
termination. Et cela a permis 
de faire émerger la participation 
des femmes aux processus poli-
tiques. Nous menons une double 
lutte: contre la dépossession ex-
tractiviste et contre le patriarcat», 
conclut-elle. I

1congresonacionalindigena.org

Le «train maya», traversant des zones de jungle, est surnommé le «train de la mort» par certains peuples autochtones. PHOTO-PRÉTEXTE - KEYSTONE

«Ce que la droite 
n’avait pas 
réussi à faire au 
nom du capital, 
le président  
le fait au nom  
du peuple» 

Oscar Espino Vázquez

AUTONOMIE AU BURKINA
CONFÉRENCE
22 SEPTEMBRE
Le maraîchage comme outil d’émancipation? 
C’est un des outils de l’association vaudoise Nou-
velle planète qui invite Adama Traoré, son parte-
naire stratégique au Burkina Faso, à donner une 
conférence sur «l’apport du maraîchage dans 
l’autonomisation des femmes». A 19h30 à  
l’espace Dickens de Lausanne (avenue Charles 
Dickens 4).

L’AGROÉCOLOGIE  
A L’HONNEUR
FÊTE ET TABLE RONDE
15 ET 16 OCTOBRE
La cinquième édition de la Fête de l’agroécologie 
aura lieu le 15 octobre prochain à Meyrin pour une 
journée festive avec repas, stands d’associations 
locales et de solidarité internationale, animations 
pour enfants, visite de cultures de proximité, marché 
de légumes et musique. De 10h à 18h, Place de 
Meyrin Village. Le lendemain, une table ronde sur le 
même thème réunira acteurs de terrain, du Burundi 
du Togo et de Genève, et le maire de la ville du bout 
du lac, Alfonso Gomez. Dès 18h, Palais Eynard, 
Genève. CKR

Inscription obligatoire (places limitées): info@fhsuisse.org

POUR L’ÉDUCATION  
EN COLOMBIE
MARCHE DE L’ESPOIR
15 OCTOBRE
Pour sa 32e édition, la Marche de l’espoir de Terre des 
hommes Suisse a choisi de mettre en avant l’associa-
tion Casita de Niños en Colombie. Celle-ci œuvre pour 
l’éducation ainsi que pour la protection des enfants et 
des jeunes dans la gestion des risques dans la région 
du Cauca, particulièrement touchée par la violence. 
Plusieurs milliers d’enfants marcheront une nouvelle 
fois à Genève le 15 octobre prochain au bord du lac1. 
Depuis le 12 septembre, Terre des hommes sillonne 
les classes de quelque 200 écoles du Grand Genève 
pour informer les élèves sur les droits de l’enfant, et 
les inégalités sociales, ainsi que sur la situation en 
Colombie.  Inscriptions: www.marchedelespoir.ch

SOUTIEN AU GUERRERO
REPAS MEXICAIN
6 OCTOBRE
L’association des ami·es de la Montaña de 
Guerrero organisent un repas de solidarité 
mexicain en faveur d’un de leurs projets  
dans cette région. Les fonds récoltés iront à  
l’Espace culturel et éducatif Tikoso à Tlapa de 
Comonfort créé il y a quatre ans. Elle invite un 
chef mexicain pour l’occasion. L’association 
promeut les échanges solidaires entre la Suisse 
et le Mexique et le soutien à la culture indigène 
de la Montagne de Guerrero et ses 400 000 
habitants. 

Rendez-vous à 18h à la salle communale de Nyon.  
Inscriptions (jusqu’au 3 octobre): infomaniak.events/shop/
AU6Sk2KOlG

Retrouvez Le Courrier sur internet  

WWW.LECOURRIER.CH

ganisations membres de la FGC, tout en 
conservant une indépendance rédac-
tionnelle, constitue l’un des objectifs de 
cette rubrique. Le Courrier est ainsi de-
mandeur d’informations sur les activités 
des OM pour lui permettre de publier des 
articles, interviews, portraits et repor-
tages, ou de présenter des événements 
dans le nouvel « Agenda de la solidarité » 
(en bas de la page ci-contre).
Pour voir paraître un sujet ou un agen-
da dans Le Courrier, plusieurs possibi-
lités s’offrent à vous. Suivez le mode 
d’emploi ci-dessous pour mieux visibi-
liser le travail de votre OM !
 
Comment relayer un événement 
dans « L’Agenda de la solidarité »?
Il suffit d’envoyer par e-mail toutes les 
informations pratiques liées à votre 
événement à Christophe Koessler, le 
nouveau responsable de la rubrique 
« Solidarité » : christophe.koessler@le-
courrier.ch
 
Comment donner un écho dans la 
page « Solidarité » à une actualité 
importante de votre OM ? 
• Envoyez, dès que possible, un e-mail 
à Christophe Koessler : 
christophe.koessler@lecourrier.ch
• Choisissez bien l’intitulé du mail : in-
diquez notamment l’importance ou l’ur-
gence du sujet et le type de demande.
• Si vous ne recevez aucune réponse, 
lancez un coup de fil à la rédaction : 
022 809 55 66.
• Si votre proposition n’est pas retenue, 
ne vous découragez pas ! Ce sera certai-
nement pour une autre fois. 
• Pour information, les associations bé-
néficient d’un tarif publicitaire préféren-
tiel dans les pages du Courrier.

 Comment renforcer les chances que le 
sujet proposé soit retenu ?
• Un courriel bien structuré : d’abord 
un « objet » clair, puis une présenta-
tion brève et une échéance bien visible. 
Mentions utiles : qui peut être contacté ? 
Y a-t-il des intervenant·e·s à mettre en 
avant ? Des interviews sont-elles pos-
sibles, quand et comment ? En complé-
ment (pièce jointe) viendra un dossier de 
presse un peu plus approfondi.
• Le Courrier est un quotidien d’actuali-
té : un événement public (voire privé) ou 
une nouvelle publication peuvent le mo-
tiver à parler de votre OM.
• Le Courrier est demandeur d’exper-
tise, par exemple, lors du passage d’un 
de vos partenaires à Genève ou lorsque 
l’un de vos membres actifs est de retour 
à Genève, l’interview peut se faire par té-
léphone s’il s’agit d’éclairer un fait d’ac-
tualité. Une personne, avec une histoire, 
un parcours de vie particulier constitue 
un angle très attractif pour illustrer l’ac-
tivité et la cause de votre OM. 
• Mettre en valeur le sujet dans son 
contexte : en quoi est-il exceptionnel ? 
En quoi va-t-il intéresser un lecteur, 
une lectrice ? En quoi peut-il illustrer 
une réalité, un contexte ?
• Différents événements peuvent justi-
fier pleinement l’écriture d’un article : 
un anniversaire ou une nouveauté (un 
renouvellement, une réforme, un prix, 
une revendication/difficulté ponctuelle 
de l’association), une campagne ou un 
projet emblématique, qui débute ou qui 
s’achève et qui peut influer sur un thème 
brûlant de l’actualité.
• L’annonce anticipée d’un événement, 
quitte à être renouvelée peu avant sa 
date, aidera Le Courrier à en planifier la 
couverture. 

AGENDA DE LA SOLIDARITÉ
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ne nouvelle saison de l'émission Esprit solidaire, en par-
tenariat avec la télévision locale, a débuté mardi 29 août, 
à 20h, avec E-CHANGER. L'émission est diffusée le mar-
di à 20h00, chaque nouveau sujet démarre le premier 

mardi du mois et reste diffusé durant les semaines qui suivent. 
Esprit solidaire est présenté et réalisé par la journaliste Lucie 
Hainaut.
La chaîne vient d’annoncer qu’elle progresse à nouveau en 
2023, devenant pour la première fois le journal de référence 
en Suisse romande, selon une étude du Centre de recherche 

La 6e saison du magazine a démarré sur Léman bleu

Le premier magazine de la saison a pré-
senté le centre qui accueille des jeunes 
et des enfants autistes ou en situation 
de handicap mental, à Ouagadougo. Il 
s’agit-là d’un volet du projet de promo-
tion des droits humains et de la partici-
pation citoyenne d’E-CHANGER, mené en 
partenariat avec l'Association burkina-
bé d'accompagnement psychologique et 
d'aide à l'enfance (ABAPE).

En octobre, l’émission était consacrée 
à un projet du MCI en Amazonie péru-
vienne. Dans un quartier défavorisé de 
Pucallpa, l’ONG et ses partenaires ac-
compagnent des enfants et des jeunes 
vulnérables ayant subi des expériences 
traumatisantes dans une démarche 
thérapeutique, notamment à travers 
l'art-thérapie.

En novembre, un projet en Tanzanie 
d'ADAP (Association pour le Développe-
ment des Aires Protégées) fait l'objet de 
l'émission. Elle explique comment l'ONG 
et ses partenaires locaux aident les po-
pulations locales à protéger des ré-
serves forestières pour leur permettre 
de bénéficier des ressources de la forêt 
tout en préservant la biodiversité.

SEPTEMBRE 2023 OCTOBRE 2023 NOVEMBRE 2023

©
 D

av
id

 W
ag

ni
èr

es
 

sur le public et la société (FÖG) de l’Université de Zürich. Avec 
un score qualité bien supérieur à la moyenne, Léman Bleu ren-
force sa position parmi les télévisions suisses et se classe à la 
cinquième place du classement général, juste derrière la Neue 
Zürcher Zeitung (NZZ), trois rédactions de la SRF, et ex-aequo 
avec le Telegiornale de la Suisse italienne (RSI). Par ailleurs 
la chaîne continue de gagner en popularité : elle enregistre 
une audience moyenne de 220 000 téléspectateurs chaque se-
maine, soit une augmentation significative de 12%, en 2022-
2023 par rapport à la saison précédente. 
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Ecohumanita est une asso-
ciation suisse basée à Ge-
nève qui œuvre pour l’accès 

et l’exercice du droit au développement durable, et à une 
meilleure qualité de vie des populations en situation de 
vulnérabilité en Amérique Latine. À Genève, Ecohumanita 
s'engage à faciliter la participation des collectifs soute-
nus au processus menant à l’élaboration de divers agen-
das de la gouvernance internationale.

Plus d’informations : ecohumanita.ch

L'Action de soutien à l'enfance dému-
nie est devenue l'Action solidaire pour 
l'éducation et le développement (ASED)
ASED a changé de nom tout en conser-

vant son acronyme : l'Action de soutien à l'enfance démunie 
est devenue l'Action solidaire pour l'éducation et le dévelop-
pement. L'action solidaire de l'ONG s’inscrit dans la logique du 
développement, en collaboration avec les acteurs locaux. Les 
futurs de toutes les populations étant liés, l’accès à une éduca-
tion de qualité requiert un effort collectif, pour le bien commun.

Deux nouvelles organisations membres entrent à la FGC

Plusieurs OM changent de noms

Rise Uganda est une association 
basée à Genève qui œuvre pour 

promouvoir l'accès à l'éducation en Ouganda. Rise Ugan-
da travaille en partenariat avec des acteurs locaux pour 
renforcer les capacités des communautés les plus vulné-
rables. L’ONG met en place des projets communautaires 
visant à favoriser la croissance économique, à réduire 
la pauvreté et la faim, à promouvoir l'égalité des sexes, 
et à faciliter l'accès à un travail décent. Son objectif est 
que les parents et les communautés dans leur ensemble 
puissent assurer une éducation durable et de qualité pour 
leurs enfants.

Plus d’informations : riseuganda.ch

À l’issue du dernier processus d’admission, deux nouvelles organisations membres (OM) ont fait leur entrée à la FGC : Ecohu-
manita et Rise Uganda. La Fédération compte désormais 63 OM. Bienvenue à la FGC! 

ECOHUMANITA RISE UGANDA
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Ces derniers mois, plusieurs organisations membres ont changé de nom : 

ASVD est devenue SuisseDev
L'Association Amis suisses Vil-
lages Dogons (ASVD) est de-

venue SuisseDev (l'Association suisse de développement en 
Afrique subsaharienne). Sa vocation est de développer et de 
créer des structures socio-économiques et culturelles au pro-
fit des populations des zones rurales des pays d'Afrique sub-
saharienne. Active depuis plus de 30 ans au Mali, en Pays Do-
gon, elle a étendu ses activités au reste du Mali en 2020, puis 
au reste de l'Afrique subsharienne en 2023, le pays Dogon de-
meurant toutefois une zone prioritaire.

Tourism for Help est devenue Tereo
En juin 2023, Tourism for Help a pris le 
nom de Tereo. Ce changement est le 
résultat d'une réflexion approfondie et 

d'une analyse stratégique de l’identité de l’ONG. Il a notamment 
pour objectif de mieux représenter sa vision, ses valeurs et ses 
activités actuelles. Outre le changement de nom, Tereo a éga-
lement revu et actualisé ses statuts afin de mieux répondre aux 
besoins et aux attentes de ses membres, de ses partenaires et 
de son réseau. Sa mission : contribuer à l’essor économique 
des régions en développement par la formation professionnelle 
des populations locales. À travers ses centres de formation et 
d’application, Tereo participe également à la promotion de la 
souveraineté alimentaire qui constitue son autre domaine d'in-
tervention. Ses objectifs : favoriser l'accès à l'éducation et à la 
formation professionnelle dans les domaines de l'agroécolo-
gie, de l'alimentation et de la restauration pour les populations 
démunies des pays en voie de développement.

À noter enfin qu’en novembre 2022, GeTm 
est devenu emp’ACT (lire le QDN n° 207).
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Lors de ce café-débat, vous aurez l’occasion d’en savoir plus 
sur l’approche psychosociale au sein des projets de dévelop-
pement. Des expériences concrètes seront partagées par trois 
organisations membres de la FGC qui œuvrent activement dans 
le domaine du psychosocial et de la santé mentale : Omoana, la 
CSSR et Secodev. Chacune utilise une approche distincte mais 
engagée pour renforcer la résilience individuelle et collective 
des populations vulnérables.

•  La Centrale Sanitaire Suisse Romande (CSSR) soutient le 
bien-être psychosocial des enfants palestiniens, notam-
ment ceux ayant été détenus, à travers la dramathérapie et 
le théâtre pour surmonter les traumatismes.

•  Omoana renforce la résilience des enfants vulnérables en 
Ouganda et en Irak en utilisant des méthodes interactives, 
telles que le théâtre forum et le mentorat entre pairs.

•  Secodev intègre l'approche psychosociale dans la coopéra-
tion internationale pour aider les populations traumatisées 
dans des contextes fragiles en offrant un soutien psycholo-
gique, la formation de travailleurs sociaux locaux et en fa-
vorisant le bien-être mental pour renforcer la résilience in-
dividuelle et communautaire.

Intervenant·e·s :
•  Aude Martenot, secrétaire générale de la 

Centrale Sanitaire Suisse Romande (CSSR) ;
• Adrien Genoud, fondateur d’Omoana ;
• Anne Simon, secrétaire générale de Secodev.
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Café débat du 16 novembre 2023
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L’approche psychosociale dans les projets : un 
chemin vers la résilience individuelle et collective ?

INFOS PRATIQUES

• Jeudi 16 novembre 2023, de 12h30 à 14h00.
• Salle Eckenstein (FGC), 22A rue Rothschild, 

1202 Genève 
• En présentiel et en ligne
• Inscription sur le site de la FGC

301 –  Intégrer l’approche genre et diversité dans 
votre organisation et vos projets 

 17 novembre et le 24 novembre, de 9h00 à 17h00
  En ligne

309 – Établir et modéliser un partenariat
 1er décembre, de 09h00 à 17h00

  Webinaire en ligne

INFOS PRATIQUES

Les inscriptions se font directement sur le site d'Isan-
go. Pour vous inscrire, vous devrez d'abord créer un 
compte. Celui-ci vous permettra également d'accéder 
à tous les supports de formation.

Soutien à la formation 
Les formations Isango sont accessibles gratuitement 
pour :
•  les membres des instances (trois formations subven-

tionnées par année);
•  les représentant·e·s des organisations membres (OM): 

les membres des comités, les bénévoles en charge 
des projets et les salarié·e·s (trois représentant·e·s 
par formation). Pour les organisations nationales ou 
régionales : seuls les représentant·e·s des « groupes 
genevois » sont éligibles pour le soutien à la formation.

Les frais d'annulation et de désistement sont à la 
charge des participant·e·s.

Les prochaines formations d'Isango

Participez aux prochaines activités 
d'échanges et de formation !

JE M'INSCRIS !
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Table ronde et réalité virtuelle : 
la FGC sera présente à Soliway

25e édition de FILMAR en America Latina

TABLE RONDE SUR LE NEXUS
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S oliway est un événement de réfé-
rence sur les pratiques et les mé-
tiers du secteur de la solidarité 

internationale et de l'humanitaire qui 
mérite une visite. Organisé tous les deux 
ans par la Cité de la solidarité interna-
tionale, la prochaine édition se tiendra 
à Annemasse, le vendredi 17 novembre 
(journée professionnelle sur inscription) 
et le samedi 18 novembre (journée grand 
public). 
La FGC sera présente à l’occasion de ces 
deux journées : elle participera à une 
table ronde le 17 novembre et présente-
ra son installation de réalité virtuelle  360° 
sur le monde le 18 novembre. 

En 2023, le festival FILMAR en América 
Latina fête ses 25 ans. Le festival aura 
lieu du 17 au 26 novembre 2023, le pro-
gramme complet est en ligne sur le site 
de FILMAR. 
• La cérémonie d'ouverture du festival 
se déroulera le 17 novembre à 19h00, 
à l'Alhambra. Dominique Rossier, pré-
sidente de la FGC y prendra la parole.
L'occasion de se retrouver autour des 
projections du court-métrage Flores 
del otro patio de Jorge Cadena (Colom-
bie/Suisse) et de Tótem de Lila Avilés 
(Mexique) (Berlinale 2023 – Prix œcu-

Vendredi 17 novembre à 14h30, la FGC 
participera à la table ronde sur le triple 
nexus humanitaire, développement et 
paix :

Intervenant·e·s : 
•  Amal Abou El Ghayt-Huart, 

Première Urgence ;
•  Emmanuelle Osmond, Sustainable 

Development & Nexus ;
•  Catherine Schümperli Younossian, 

secrétaire générale de la FGC ;
•  Alexia Tafaneli, secrétaire 

exécutive de la CHD (Coordination 
humanitaire et développement).

Samedi 18 novembre de 9h00 à 18h00: 
la FGC tiendra un stand durant toute la 
journée grand public. Nous y présen-
terons les activités de la Fédération et 
la diversité des projets des organisa-
tions membres par le biais de notre ins-
tallation de réalité virtuelle 360° sur le 
monde. Cette journée est ouverte à tous 
et toutes avec un village de 60 exposants, 
des conférences et des ateliers.  

SALON DES SOLIDARITÉS ET DES MÉTIERS DE L’HUMANITAIRE

CINÉMA DES TROIS MONDES

INSTALLATION DE RÉALITÉ VIRTUELLE

Nous sommes à la recherche de membres des OM et 
des instances prêt·e·s à s’engager quelques heures aux 
côtés du Secrétariat pour animer le stand ou aider au 
montage ou démontage. 

Si vous souhaitez vous engager, merci d’avance d’écrire 
à anasta.tsingos@fgc.ch !

APPEL À PARTICIPATION
INFOS PRATIQUES

• Vendredi 17 novembre 2023, 12h30 à 14h00.
•  Complexe Martin Luther King,  

2 rue des Frères Tassile, à Annemasse
•  Infos complètes et inscriptions sur le site de Soliway 
•  Journée professionnelle :  

www.soliway.net/journee-pro
•  Journée grand public :  

www.soliway.net/journee-grand-public

ménique, nominé pour représenter le 
Mexique aux Oscars 2024).
• La cérémonie de clôture du festi-
val aura lieu le 26 novembre à 19h00, 
à l'Auditorium Arditi. Le Prix du public 
récompensant un film de la section Fo-
cus Sud sera remis par la secrétaire gé-
nérale de la FGC, Catherine Schümper-
li Younossian, avec deux ONG membre 
de la Fédération : emp'ACT et Solidar 
Suisse Genève. La remise du Prix du 
Jury des jeunes récompensant un film 
de la section Opera prima aura égale-
ment lieu ce soir-là.

La cérémonie sera suivie par la projec-
tion du film Pequeña flor de Santiago Mi-
tre (Argentine).
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La table ronde de la PSA et de FH Suisse à revoir en replay

L’IHEID lance une formation en espagnol
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L e lundi 16 octobre 2023, au Palais Eynard à Genève, pour la 
Journée mondiale de l’alimentation, FH Suisse et la Plate-
forme souveraineté alimentaire d'organisations membres 

de la FGC (PSA) ont mené une soirée-débat sur le thème de 
l’agroécologie.
Cette soirée organisée en partenariat avec la Ville de Genève 
a permis d'exposer des exemples, d'évoquer les défis et de 
montrer comment contribuer à la durabilité de notre chaîne 
alimentaire.
Intervenant·e·s depuis l’Afrique ou à Genève : Alfonso Gomez, 
maire de Genève ; Prosper Niyonsaba, responsable sécurité 
alimentaire, FH Burundi ; Tata Ametoenyenou, Organisation 
pour l’alimentation et le développement local (OADEL), Togo ; 
Élodie Marafico, Office cantonal de l’agriculture et la nature ; 
Thomas Descombes, L'affaire Tournerêve ; Barbara Pfenniger, 
Fédération romande des consommateurs. 

E n 2024, l’IHEID en partenariat avec 
DESCO (Pérou) ouvrira un nouveau 
programme de formation continue 

en genre et développement pour l’Amé-
rique latine et les Caraïbes qui sera 
dispensé entièrement en espagnol. Le 
programme vise à renforcer les capa-
cités des acteurs et actrices du déve-
loppement pour une meilleure prise en 
compte de la perspective de genre dans 
les actions en faveur du développement 
durable dans la région. Grâce au sou-
tien de la FGC, le programme offre un 
tarif subventionné aux personnes vivant 
dans l’un des pays de la région. La pé-

« AGROÉCOLOGIE, OÙ EN EST-ON AU NORD ET AU SUD ? »

CAS EN GENRE ET DÉVELOPPEMENT POUR L’AMÉRIQUE LATINE ET LES CARAÏBES

riode d’inscription est ouverte jusqu’au 
8 décembre 2023. 
La formation s’adresse à deux publics 
principaux : les professionnel·le·s qui oc-
cupent ou sont appelé·e·s à occuper des 
postes à responsabilité pour mettre en 
œuvre des politiques en Amérique Latine 
ou dans les Caraïbes ; les enseignant·e·s 
ou chercheur·e·s souhaitant intégrer à 
leur démarche une perspective genre. 
Nous vous invitons à diffuser ces in-
formations auprès de vos partenaires 
locaux en Amérique Latine, qui pour-
raient être intéressé·e·s à suivre cette 
formation.  

INFOS PRATIQUES

•  Webinaire d’information (en 
espagnol) le 9 novembre, de 
15:00 à 16:00, pour obtenir 
toutes les informations 
pratiques sur le programme.

•  Inscriptions jusqu’au 
8 décembre 2023.

•  Informations complètes 
sur le site de l’IHEID.

La table ronde peut être revue en 
replay sur le site de la FGC.
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Quoi de neuf ?
Retrouvez les derniers numéros du Quoi de neuf, le bulletin 
d'information de la FGC, sur le site de la Fédération sur la 
page média du site de la Fédération: www.fgc.ch/medias

Solidarité Genève Sud
Les statistiques 2020 de l'engagement des collectivités pu-
bliques genevoises dans la solidarité internationale sont dis-
ponibles en deux formats :

– une publication numérique
– une brochure en PDF

Esprit solidaire
Visionnez toutes les émissions du magazine Esprit solidaire 
co-produit avec Léman Bleu sur le site de la FGC.
www.fgc.ch/nos-activites/lemission-esprit-solidaire-en-replay

Réflexions et Débats
Nos dossiers thématiques sont accessibles librement  
sur le site de la FGC.

N° 1 – Juin 2015 
« Le développement durable pour sortir de la crise »

N° 2  – Novembre 2015 
« La souveraineté alimentaire : une friche fertile »

N° 3 – Novembre 2016 
« Les inégalités sont-elles une fatalité ? »

N° 4 – Mars 2018 
« Genre et coopération : un duo gagnant »

N° 5 – Octobre 2018 
« 17 objectifs pour un autre développement » 

N° 6 – Décembre 2020 
« Covid-19 : quel impact sur la coopération 
au développement ? »

N° 7 – Octobre 2022 
« Nexus : coopération au développement et 
aide humanitaire, nouvelles frontières »

Les formations 2023
Retrouvez en ligne le catalogue des formations proposées par 
la FGC en partenariat avec Isango.
www.fgc.ch/nos-activites/
les-activites-de-formations-et-ateliers-de-la-fgc
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